
AUTOMNE 

 

Sentez l’air tomber, 

La lumière se dorer ; 

Les arbres revêtent leurs couleurs, 

Profondes et enveloppantes. 

 

Les feuilles d’automne s’embrassent ;  

Mais bientôt elles doivent toutes tomber, 

Le vert de l’été s’effacer, 

Pour répondre à l’appel de l’hiver. 

 

Et, ici, une fois de plus, 

J’erre sur des sentiers familiers ; 

A travers le sentier de l’ouest, 

Je médite sur la terre vivante. 

 

Bien que les jours qui s’éteignent soient plus froids,  

Et que bientôt l’obscurité s’allonge, 

Le feu de mon esprit s’enhardit, 

Et dans mon cœur une chanson. 

 

Même lorsque les ombres s’allongent, 

Je suis là où j’appartiens. 

 

                                       Charles Anthony Silvestri.  

                                                        (Traduction Google) 


